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La notion de modernité est l’objet de nombreux débats. La définition littéraire oppose la modernité à la 

tradition. L’approche historique fait commencer les temps modernes à la Renaissance et en place l’apothéose 
entre les années 1900 et les années 1960, moment où les interrogations sur ce qui la caractérise (le progrès, 
l’optimisme scientifique et technique, la domination de l’homme sur la nature, les inégalités sociales qu’elle en-
gendre) conduisent à penser un changement de régime d’historicité et l’entrée dans la postmodernité ou dans 
une autre modernité, « réflexive » ou « liquide » selon les auteurs. Le propos de ce cours est de revenir sur les 
fondamentaux de l’histoire des idées politiques en partant d’une définition commode de la modernité comme 
moment du triomphe du libéralisme politique et économique, c’est-à-dire de l’affirmation de l’homme en tant 
qu’individu. Cet individu doté d’une faculté d’entendement et d’un libre arbitre s’insère dans un « contrat so-
cial » qui lui permet d’être associé à la gestion politique de la société à laquelle il appartient. Il vit dans une 
économie de marché qui fait de lui un travailleur, un entrepreneur et un consommateur. Partant de là, le cours 
rappelle les grands principes du libéralisme sous ses deux formes et des débats qui entourent ses origines, en 
particulier médiévales, ainsi que le lent avènement de l’espace public à l’époque « moderne ». Il présente les 
résistances et les contestations qui ont accompagné le triomphe du libéralisme individualiste et qui ont structuré 
les confrontations politiques des XIXe et XXe siècle : traditionalismes, socialismes, fascismes. La chute du commu-
nisme, dans les années 1990, seconde étape du triomphe du libéralisme après la chute du nazisme en 1945 a 
parfois été présentée comme la « fin de l’histoire », mais les premières décennies du XXIe siècle ont fait la preuve 
que c’était une illusion, ou un acte de foi idéologique. Dans le monde post-communiste où triomphe un ultrali-
béralisme déstabilisant, on observe une réactivation des grandes confrontations idéologiques : exaltation d’un 
humaniste plus ou moins généreux et rejet des droits de l’homme ; glorification de la mondialisation et affirma-
tion identitaire ; défense de la main invisible et contestation de l’économie de marché ; éloge de la croissance et 
critique de la société de consommation ; foi immodérée dans la science salvatrice et dénonciation des méfaits 
de l’anthropocène ; fascination pour l’accélération de l’histoire et appel à la décélération. Ce cours cherche à 
éclairer le paradoxe de notre monde actuel où, alors que l’espace public est saturé de politique, les populations 
semblent se désintéresser des affaires publiques. Mais c’est que d’autres formes du politique émergent dans un 
moment que l’on qualifie volontiers de « transition » par opposition à la rupture constituée par les grandes « ré-
volutions » fondatrices de la fin du XVIIIe siècle et du début du XIXe siècle. 
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